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Séance du 11. Juin 1892 

PBÉSIDENCE Dg 1\1. ~IAUILLE 

CATALOGVE DES OISEAUX 

RAPPORTÉS DE UILE NIAS l'AH 1\1. J. CLAINE, EN 1;-;\11, 

par M. E. OUSTALET. 

Vile Nias, ou Poulo-Nias, située en face et à 7G mille ll1f1rius tl>3 
la cùte nord-ouest de Sumatra, était restée pendant longtcmps 
presque inexplorée au point de vue de l'histoil'e naturelle. Il y a 
environ 25 ans, elle fut visitée par :'1. H. C. B. de Rosenberg, qui, 
dans son livre sur l'Archipel malais (Der malaYÎsclw Archipel, 1878) 
et dans nn ouvrage spécial, publié en collahoration avec M. J.-T. 
N ieuwenhuisen (VC1'sla(f omtrent //Ct Eiltnd iVias en tlcs:;elf.~ bewo­
nors) donna une liste des espèces d'oiseaux qu'il y avait l'encontr\~cs. 
A nne date plus récente, en 1886, un jeune gentilliomme florentin, 
Sîgn. Elio Modigliani, y aborda à son tour ct y réunit des collec­
tions fort intéressantes qu'il envoya au Musée d'histoiee naturelle 
de la ville de Gènes et dont la partie ornithologique fut soumise ù 
l'examen de M. le comte T. Salvndol'i, altaché au Musée de Turin. 
Mon savant collègue, à l'aide de ces matériaux, publia dans les 
Annales dit 11lusiL! de Clines (Ji nlwli dd MI/seo Cl'vico di SluJ'Îa Nalll­
l'ale di Genova, 1887, 2° série, t. IV), un Catalogue des Oiseaux de 
l'He Nias, comprenant G2 espèces et renfermant la description de 
8 espèces nouvelles, savoir: Syrninm niasense; Mi!Jlyptes infuscallls, 
Tcrpsiphone insltlaris, Cittocinela IIwlanw'a, Calornis llltiTO.,tris, GI'Il­
cula 1'obusta, CarpoJlhaga conso/wina ct M(iCrOpl/yia Modi(Jlianii. 

Enfin l'an dernier, un voyageur français, i\I. J. Claine, qui venait 
d'expIoI'er le nord-ouest de l'tic de Sumatra et partlculièrunwnl le 
pays des Bataks-Kul'os, se rendit à l'He Nias et y forma une collec­
tion Ql'nithologique dont il voulut bien faire don au Muséum d'his­
toire naturelle de Paris ct où j'ai relevé la pl'é.scnce de 36 espèces. 
La plupart de ces espèces figurent dans le Catalogue dressé pal' 
M. Salvadol'i d'après les exemplaires réunis [lal' M. Modigliani; 
toutefois il y en a quelques-uues qui n'ont été rencontrées ni par 
ee dernier voyageu!', ni par .M. de Rosenberg, et dont la présence 
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ù l'lit! Nias n'avait pas encore {·tù signalée. C'est ce qui m'a engagé 
il publier la liste suivante: 

'I, LOnICUU1S GALGULUS L. 

LOI'Întllls rl/llyulll:>, Hosenberg, Der Millay A1'ehip. (1878), p. 220. -
J. DüWkofer, Conlrilm{ùm lo the Ornilllfllo{ff! of Snmatra, NoIes 
!J'{J1ll LIli' l.cyr/en M/W'llIIl, H:l8G, t. IX, p. 1:2. - T. Salvadori, 
Catnl. delle Colle=iolli ûrnillwlofliche {aile Jl7'(!'~so Siba{fa in Sunw­
l/'ll e nl'il' isola Nias, j nI/aU dei MUSI!O ciûico di Sloria Natuntlc di 
(icnora, 1887, 2c série, t. IV, p. 516 note ct p. 518, n" 2; p. {) et 7 
du tirage il part. - Cat. !J. Brit. Mus., 1891, t. XX, Psittaci, 
p. ;;31. 
t exemplaire. 

Cette espèee, laI'gemcnt répandue en Malaisie, avait déjà été 
sigllalée il l'ile Nias pUl'M. de Hdsenbel'g, mais n'y avait pas été 
retrouvée par M. Modigliani qui, en revanche, l'avait rencontrée sur 
la petite île de Siboga, située ft l'ouest de Sumatra. Elle est d'ail­
leurs assez commune dans le nord-ouest de Sumatra. 

2. ASTUR TRIVIRGATUS, Tem. 

f.op/wspi:das trilii/'!lrIllls Salvadori, op. cit. p. 14 (o2ti), n° 3. 
1 exemplaire. 

3. GECINUS PUNICEUS Horsf. 

Chrysophlc!lma pWlÏclJwn, Salvadori, op. dt., p. 18 (029), nO 8. -
Gednus 111Wic1J1lS, Hal'gitt, Cat. B. BrU. Mus., 1890, t. XVIII, 
Picariae, p. 6ft. 

Une femelle entièrement semhlahle, sous ]e rapport du plumage, 
il nn ilHlividll de même sexe, qui provient de Java et qui a été donné 
<lU Musùum, en 18G!, par 1\1. Steenstl'a-Toussaint, mais de dimen­
sions notahlement plus faihles et comparables sous ce rapport à un 
màle qui a été tué il .Java par M. Hück ct remis au :Muséum en 1880. 
Chez le Gccinlls jHlnit:ells femelle venant de Poulo-Nias la"longueur 
totale est de 0,21,0 (0 pouces 1/2), l'aile mesure 0,126 (B pouces), 
tandis que chez la femelle de Java la longneur totale est de 0,280 
Cl ( pouces), la peau étant un peu distendue, et l'aile mesure 0,142 
(un peu plus de. ~i pouees li::!.). Chez le nuile de Sumatra la longueur 
totale est de O,2Hi (S pouces If:2). la peau étant un peu rentrée, et 
l'aile mesuœ 0,128 (un peu plus de ;) pouces). Enfin, chez une jeune 
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femelle obtenue à Java par M. Steenstra, la longueur totale est de 
0,2150 (9 pouces 3/4) et ln longueur de l'aile de O,Hij(4 pouces 1/2). 
On constate donc dans cette espèce de grandes variations clans la 
longueur totale et dans les dimensions des ailes, celles du bec res­
tant à peu pl~ès constantes. 

4. CUHYSOPHLEGMA MAI.ACCENSE, Lath. 

CallolophllS malaCClmsis, Salvadori, op. clt. p. 10 (530), nO 9.- Clu'!I­
sophlegma malaccense, Hargitt, Gat. B. BrU. Mus., 18!JO, t. XVIII, 
Pica?'ùw, p. 122. 

Un m<Ue à plumage très fortement zébré dans la région dorsale. 

5. MIGLYPTES INFUSCATUS, Salvad. 

Miglyptes infllscatlls, Salvadori, op, cil. p. 20 (53i), nO 11.- Hargîtt, 
op. cit., p. 390. 

5 exemplaires, dont 3 nulles. 
Le spécimen qui a servi de type à la description de M. Salvadol'Ï 

et qui était indiqué comme étant un mâle, était bien une femelle, 
et les mâles ont, ainsi que le supposait mon ami Ed. Hargitt, une 
moustache rouge de chaque côté du menton. Chez eux les taches 
latérales du cou et les stries transversales du dos, des ailes et' de 
la gorge sont plutôt d'un fauve pâle, café au lait, que d'un brun 
pâle. Il est donc nécessaire de modifier légèrement et de compléter 
la diagnose de l'espèce donnée par M. Salvadori et de caractériser 
le MÎglyptes in{uscatlls de la manière suivante: 

« Fusco-unmnells; capite superne immaculato, genis 'Gittû ni.hra 
» in mare adol'natis, in Icmina immawlatis; tlorso et alis slrioli.~ 
» transDersis pallide bnmneis 'liel f'nll1is nolatis; macula lalcmli colli 
» palUde brunnea, in mm'e fulDa; ,quia st1'iolis transûersis palUde 
» brunneis 'Del fltl'Cis notata; guttllre (us co bl'unneoûel lullio; pectore et 
» latcrilnlB striolis tl'ansvel'sis pal/ille ul'llnneÎ!; obsolele notatis; 
) 1'Cmi!Jibw; in lwgonio interno maclllis in /i'lIIÎun [urùle grisl'o­
», brunneis, in mare fiûvis notalis; s!lu(llœrillU.~ in fClI1ina s(l/'llide 
» griseis, in IIUl1'e pallide ful!iÎs mücolo/'iblls; 1'('cll'icilJlls fusco­
» brnnneis, macu,lis bnmneis pallùlioribus in margine lJOgonÏl 
)) externi, et nlriusque Jloflonii II1ctliul'wn notatis; l'ostm et pedilms 
II ni!/1'is. illa!J1Litwline laI.! AI. lllkki Less. Loug. lot. Om,190; Om,200 
» et Om.20i:i; long. al(le i'n marc Om, 100; in /,cmùna Om,095; cawlw 
)) Om,Oü5; rostri Om,020; tal'si Om020. )J 
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'f! 6. TUnIPONAX JAVENSIS Horsf. 

DryocopllS 1I'llco(Jf1sltw (Doie l, Malherhfl, JlIOiW!/1'. P Îcidés, 1861, t.!, 
p. 47 ct pl. XIII, Hg. 4 et 5. - Thrillona.1J jœl.lensis Hal'gitt, 
oJl~ cit. p. 498 . 

.2 spécimens dont un mâle. 
Cette espèce, très répandue en Malaisie, n'avait été rencontrée il 

l'He Nias, ni par M. de Hosenberg, ni par M. l\'Iodigliani. 

7. CACO!\IANTIS !\IERULINUS Scop. 

Cacomanlis IIH!rlllinWi, Salvadori, op. dt. p. 21 (532) n° 13. - G. E. 
Shelley, eut. B. BrU. 1I1ms., 18\)1,1. XIX, Cucnlülœ, p. 268. 
'1 exemplaire. 

8. TROGON OHESKlOS Gould. 

IItli1wctcs oJ'l'skios J. Gould, Monoar. Tro(Jonidœ, 2° édit., pl. 40. -
Orescius Gouldi, Salvadori, op. cit. p. 17 (528), n° '16. 
2 exemplaires, mâle et femelle. 

9. COLLOCALIA Lmcm Horst. et Moore. 

Collocalia Linchi (Horst et Moore), v. Rosenberg, Salvad. op. cit. 
p. 5. (516), Dote; Salvadol'Î, Uccelli di Snmatra, ~lnn. Mus. Gen., 
1879, t. XIV, p. 197 et tirage à part, p. 33, sp. 58. - Uccelli di 
Sumatra e di Nias, p. 5 (tl16) note. 

2 spécimens. 
La Collocalia Linchi, citée par M. de Rosenberg comme existant 

à l'île Nias, n'y avait pas étll retrouvée par M. Modigliani. Elle 
habite d'ailleurs la gt'ande ile de Sumatra. 

10. HmuNDo JAVANICA Sparrm. 

Hirllndo javanicll, Salvadori, Uccelli di Snmatm c di Nias, p. 27 (028), 
nO 20. 
:.2 spécimens. 

11. LALAGE TERAT Bodd. 

Lalaye terat Salvadol'Î, op. cit. p. 29 (MO), n° 24. 

G spécimens d'ùges et probablement de sexes ditIérents. 
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12. IHENA CYANEA Begbie. 

Irena clIanea, Salvadori, op. cil., p. 30 (Ml), no 2:';, 

Cinq individus, tous femelles, ne pÛl'lnel.tunt pas de vél'ifier si, 
comme le suppose l\1. Salvadori, et comme je suis assez disposé à 
l'admettl'e, l'Irena criniflera Sharpe, de Bornéo et de Sumatra, est 
spécifiquement identique il l'Ircna cyanca Begh. de "Malacca. 

'13. DICOEUl\I TRIGONOSTlGMA Scop. 

Dù:œum trigonostigma, Salvadori, op. cit., p. 31 (542) nO 27. 

Six exemplaires absolument semblahles à des spécimens que Je 
Muséum possédait déjà et qui avaient été obtenus soit à Poulo­
Pinang (collection Verreaux), soit à Sandakan, dans le nord de 
Bornéo (mission MontanD et Rey). 

'" 14. DICOEUl\I CRUEN'fATUM L. 

Dicœwn Cl'ucntatunI, R. B. Sharpe, Gat. B. Brit. Mus., 1880. 
t. X, p. 15. 

Cette espèce, qui habite l'Inde méridionale, l'Indo-Chine et la 
Malaisie, mais qui n'avait pas encore été signalée à Poulo-Nias, eBt 
représentée, dans la collection de M. Claine, par trois spécimens 
identiques à des spécimens provenant de Malaisie, de Poulo-Pinang 
(P. Martin et M. Marche) et de Cochinchine (R. Germain). 

;;, 14 bis. DICOEUl\I CRUENTATUM var. PaYER! Sharpe. 

Dicœnm c1'lwnlatum var. Pl'yt!l'i, R. B. Sharpe, Proc. Zool. Soc. 
Lond., 'l881, p. 795. - Birds of Asia, 1883, part. XXIV, pl. 
et Cat. B. Brit. Mus., t. X, p. 18. 

Je rapporte à cette variété du Dicœwn Cr'ltentatwn un exem­
plaire de la collection de M. Claine, chez lequel une teinte gris 
fer couvre la gorge et les côtés du cou, remonte sur les côtés de la 
tête au-delà des yeux et envahit même le front en restreignant au 
sommet de la tête la teinte rouge qui, chez le Dicœwn cruentatwn 
typique, s'étend jusqu'au front et aux yeux. Les mêmes caractères 
se retrouvent chez un autre exemplaire. acquis par le Muséum avec 
la collection de Méliphagidés de feu J. VerI'eaux, et portant ces 
annotations manuscrites: « DicœllfJ/ porphy/'onotos B. n. sp., màle, 
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voy. Henrici, Padang. )) .Tc n'ai pu dôcouvrit' nulle part la descrip­
tion ol'Îginale de ce D. porph!ll'onotos (pli Ille panlit ôll'e lIll nom en 
HIlI/UUI, synonyme de D. Cl'Ili'ntalnm var. Pl'yCl'i; je no suis pas non 
plus à IIlI'nw de dire s'il s'agit ici de l'île Padang, située en face 
de la côte orientale de Sumatra, de la ville de Padang sur la côte 
ouest de Sumat!'a, ou de la province de Padang dont celte ville est 
la capitale; mais, en tous cas, je tiens à faire remarquer qu'il est 
intéressant de retrouver aux deux extrèmités de l'aire d'habitat 
occupée par le Dicœulil t'l'l.wnllll/l, c'est-il-dire d'une part à Sandakan 
dans le N. O. de Dornéo et de l'autre part dans quelr{ucs lles 
voisines de Sumatra ct pent-ètredalls le N. O. de cette grande île, 
la forme prycri (llÜ sc rattache, comme le dit M. Shal'pc, à la forme 
typique par l'intermédiaire de la variété nÎ!lriml'ntulll propre à 
.l\lalacca ct à Bornéo. 

Hl. .(ETHOPYGA . SI l' AIlA.fA Rames . 

. Ethopyga sipa1'(lja, Salvadori, op. cit., p. 31 (04-2), nO 28. 

3 exemplaires. 

iG. CINNYIllS (NECTAIlOPHlTA) HASSELTI 'l'cm. 

I\"cctarophila llassclti, Salvadori, op. cil., p. 31 (542), nO 29. 

1 exemplaire. 

17. ANTHOTHREPTES l\IALACCENSIS Seûp. 

Anthoth?'eptes malaccensis, Salvadori, 0[1. eU., p. 32 (543), nO 32. 

8 individus des deux sexes. 

18 .• EGITHINA TYl'HlA VIRlDIS, Bp. 

LElfitMna viridis, Salvadori, pp. cil., p. 33 (544), n° 34. 

3 spécimens. 

Hl. AIlACHNOTHERA LONGIROSTIllS, Loth. 

:lmchnothera lOIl[jil'osl1'i,~', Salvadori, op. cil., p. 33 (044), u0 33. 

'1 spécimen. 

20. CULOllOPSIS ZOSTEIlOPS, Vigo 

Chloro]isÎs ;;08te1'Op8, Salvadori, op. cil., p. 34 (M5), n° 3n. 
1 spécimen. 
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21. BnACHYPODIUS MELANOCEPIIALUS, Tom. 

Drachypodius melanocg[lhalus, Salvadol'i, op. cit., p. 315 (lHG), n° 30. 

~ spécimens .. 

22. ;\IALAcOPTERON MAGNU:I[ Eyt. 

Ùa[acoptel'Ol1 magnum, Salvadori, op. cit., p. 36 (51.7), nO 39. 

Un exemplaire, }1l'Obablement une femelle, à en juger par son 
mode de coloration. 

'" 23. CITTOCINCLA TRICOLOR V. 

Cittocincla tricolor (V.), R. B. Sharpe, Cat. B. Drit. Mus., 1883, 
t. VII, p. 815. 

Un exemplaire répondant tout à fait à la forme typique par le 
mode de coloration de ses rectrices latérales, qui sont en majeure 
partie hlanches comme sur ses exemplaires de Malacca. 

23bis• CITTOCINCLA l\fELANURA Salvad: 

CÎllocincla llIclanw'(/, Salvadori, op. cit., p. 38 (049), n° 42. 

17 individus, dont plusieurs jeunes. Chez la plupart de ces indi­
vidus les rectrices latérales sont entièrement noires, COlllme les 
rectrices médianes; mais chez un sujet on aperçoit une petite tache 
blanche à l'extrémité des deux IH'emières rectrices de chaque côté 
et un liseré hlanc il peine indiqué au bout de la troisième; chez 
un autre on découne également un peu de blanc à l'extrémité 
des tl'Ois pennes latérales; chez un troisième sujet il n'y a qu'un 
liseré à peine visible SUl' les deux premières pennes; chez un 
quatrième individu, que sa gorge ,tachetée et ses couvertures 
alaires bordées de roux font reconnaîtl'e pour un jeune, il y a 
enfin des échancrures d'un blanc roussàtl'e au bout des mêmes 
rectrices. En résumé, chez plusieurs Cillocincla de l'Ue Nias, on 
constate une tendance manifeste à acquédr, soit avec l'àge, soit 
sous l'influence de certaines causes encore mal déterminées, la 
coloration, en majeure partie hlanche, des rectrices latérales de 
la CitiocinclŒ tricolor ou macrow'(t. Chez un spécimen de la même 
île, auquel je faisais tout à l'heure allusion, cette cor6tation est 
même tellement accusée que j'ai été obligé de rapporter l'~iseau il 
l'espèce de Malacca et de l'Inde méridionale. Il en résulte \que la 
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Ciltocinclll IIIdtlil/ll'{l et la C, iricolor ne constituent pas ou plutôt 
ne constituent pWi l'/lcm'c deux types aussi distinets que le suppose 
1\1. Salvadori, et que nous assistons à la formation d'uno espèce 
ou plutôt d'une race locale aux dépens d'un de ces deux types, 
par la fixation graduelle de certains caractères différentiels, soit 
que la Citlocincla melanlll'a déI'Îve par mélanisme de la C. tl'icolm', 
soit que la Cittocincla tricolol' dérive par albinisme de la C. 
melauura. Cette dernière hypothèse est peut-ètre la plus probable. 
Je l'appellerai à ce propos que la Cittocincla Sltat1is Sclat. de 
Sumatra et de Bornéo, avec ses rectrices exlernes entièrement 
hlanches, constitue une race locale, plus fortemeut atteinte 
d'albinisme que la Cittocincla tricolo?', et que la C. Stricklantli, 
Motley et Dilhvyn, de 1'1Ie Labuan et de la côte nord-ouest de 
Bornéo, avec sa calotte blanche el ses rectrices externes presque 
entièrement blanches, représente uu degré d'albinisme encore plus 
accentué. En d'autres termes, certaines Cittocincla ofIrent sur lenr 
plumage une proportion de blanc de plus en plus forte à mesure 
qu'elles s'avancent de l'ouest au nord et à l'est, de l'île NÜ1S à 
Labuan. Mais ce n'est pas là, je me hâte de le dire, une règle 
absolue, car la Citlocincla nigra Sharpe, qui se rencontre daus l'He 
de Palawan (ou de la Pm'agua) et dans quelques îles voisines, c'est­
à-dire encore plus loin au N.-E. que la Citlocinda Stricklandi, 
représente, avec son plumage noir et blanc, une forme plus méla­
nisée que la race de Labuan, 

Il est intéressant toutefois de constater que des variations 
analogues se rencontrent chez les Copsy/;hus et les Ge1'vaisia qu'à 
mon avis M. Sharpe, dans son Catalogue des Timéliiclés du M'Usée b1'i­
tannique (Cat. B. BrU. Mus. 1. VII, p. GO et 66) a trop éloignés des 
Citiocincla avec lesquelles ces deux genres ont les afllnités les plus 
étroites. Ainsi, tandis que chez le Copsychus rnindanwnsis des Phi­
lippines la queue est entièrement noire, chez le Copsychus .'I(mla1'is 
de l'Inde, de l'Indo-Chine et des nes de la Sonde, les rectrices laté­
rales sont blanches; dans cette dernière espèce même les sous­
alaires peuvent être, ou tontes blanches (forme typique du sanlm'is), 
on blanches et noires (variété nlusica); enfin chez le Copsychus 
amoen1lS de Java et de Labuan, dont les rectrices extel'lles sont 
blanches, le ventre, au lieu d'être blanc comme chez le Copsychus 
saulal'is, devient complètement noir, sans que l'on puisse indiquer 
aucune relfition entre ces modifications de couleur et la distribution 
géographique des oiseanx qu'elles affectent. Toutefois, dans ]e 
volume consacré aux Oiseaux de l'Histoire lJhysiquc, naturelle et 
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politique dr MœlalluscllP (p. 362), MM. l\Wne-Edwards et Grandidier 
nous apprennent que les Copsyc/ws ou Gel"l)[1i.~ia· albospecltllLl'is 
otTrent des diIIérences de conlenr, suivant qu'ils habitent les mon­
tagnes boisées et humides de la région de l'est ou les plaines sablon­
neuses de la région de l'ouest de Madagascar. Dans ce dernier cas 
ces Oiseaux offrent une forte proportion de blanc sur leur plumage, 
tandis que dans le second, ils ont l'abdomen noir (var. pica Natte­
l'cr). On peut donc supposer pent-être que des causes semblables, 
c'est-il-dire la sécheresse ou l'humidité du climat, agissent sur les 
Copsyclws et le Cittocincla de l'Asie méridionale pour provoquer 
l'albinisme partiel ou le mélanisme. Remarquons cependant que 
dans le gl'oupe des Traquets, dont la parenté avcc }ps genres que 
nous venons de citer ne peut être contestée, on tl'ouve quelques 
espèces qui habitent des plaines arides et des déserts brûlants et 
dont le plumage est cependant très fortement mélanisé. 

24. COPSYCHUS SAULAllIS l\WSICUS Raffles. 

Copi/ye/ms musiells, Salvadori, op. dt. p. 40 (551), no 43.-Copsye/ms 
sanlaris li!usirus, R. B. Shal'pe, Cat. B. BrU. Mus., '1883, t. VII, 

I~U 1). u;). 

25. MUNIA MAJA L. 

Munia maja, Salvadori, op. cit., p, 4'1 (DD2), no 46. 

7 exemplaires. 

26. MUNIA NISORIA Tem. 

Munia nisoria, Salvadori, 0)1. cit. p. 41 (mj2), n° fJ..7. 

4 exemplaires. 

27. PLOCEUS BAYA Blyth. 

Plocwsmacntatlt.~, Salvadori, op. cit. p. 42 (553), nO 48. - P. baya, 
R. B. Sharpe, Cat. B. Bdt. A1n.~., '1890, 1. XIII, p. 4.88. 

2 exemplaires. 

28. CALonNls CHALYBEA ALTInOSTRIS Salvad. 

Calornis altil'ostris, Salvadori, op. cit. p. 42 (003), n° 42. -- Calol'nis 
chalybea, var. altirosl7'ÎS R. B. Sharpe, Cat. B. BrU. ~[us., 1890, 
t. XIII, p. 147. 

Comme le supposait M. R. B. Sharpe, qui, d'ailleurs, n'avait pas 
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en l'oecasioll Il'(;lll!lier ectte forme, le CalnrllÎs décrit par 1\[, Salva­
dori eOllstitlle plul.ùt lInn race locale llu'uue usp(lce dans le sens 
rigoureux dll mut. En ellet, s'il est parfaitement exact que les Met'­
les 11l'(HlZI:'S de l'lIe Nias ont constauunent le bec plus robuste et les 
teintes du manteau moins brillantes que ceux de Sumatra, ou 
reeolluaH, cu examinant une sùl'Ïe de Calornis provenant dn Suma­
tra, rie Malacca, de Poulo-Pinang, de difIércntes îles de l'aI'chipei 
des Philippines, des iles Soulou, etc., des variations assez considé­
r,lbles dans rl~elat des rcllets IlH~talliques nt dans l'épaisseur du bec 
pOUl' flu'ou lin pllisse pas nUncher lme grande importance aux 
i:araetül'f'S de eet orth·ü. Ainsi, parmi les spécimens que j'ai sous les 
yenx, un C([[o/'ltis de Poulo-Pinang a le bec relativement grêle et le 
plumage très lJrillant, un ('alornis Je Sumatra, avec le même sys­
tème de coloration, a la mandibule supt:wieure plus busquée; chez 
lIU autre exemplaire, venallt de Malacca, le hec est moins eourhé en 
dessus, mais un peu plus robuste; chez un Calol'nis des Hes Soulou 
la hautenr maximum des deux mandibules est plus forte encore 
que chez le Calol'Ilis de Sumatt'U précédemment cih~ et, sous ce rap­
port, il est surpassé pal' 1I1l ClllornÎs de Mindanao chez lequel les 
teintes du manteau ont aussi moins d'éclat et qui établit ainsi uue 
transition vers le Calorni" de Poulo-Nias. D'après M. Shnrpe les 
Clllomis des iles Audamans et Nicobars ne diJIèI'ent de ceux de 
~Ialac('a que var leur taille plus fortn et leur Hnée plus terne et ceux 
de Célôbns ne s'en distinguent que par leur queue un peu plus allon­
gée. Enlin ce sont encore des dilIérences dans la longueur totale, 
dans les dimensions de la queue, dans les rellets du plumage ou 
dans la force du bec qui distinguent les Calornis des tIes Sula et 
Sanghil', de telle sorte qu'on peut admettre qne c'est un seul et même 
type qui s'est répandu ù tl'HVerS toutes les îles Malaises, depuis le 
midi de l'Asie con tincntale jusqu'aux Philippines, il Célèbes et dans 
les parages de la NouvelIe-Guinéc, en acquérant çà et là des formes 
plus rohustes, peut-être grâce à un régime exceptionnellement 
favorable. 

29. MAINATUS nODusTuS, Salvad. 

Gmclllif 1'{,{mslll, Salvadori, O]!. cit., p. 43 (5:54), no 50. ilIainatlls 
inll'l'II/l'tlius ro{mstus, R. B. S11a1'pe, Cat. Ho Brit.lIJu8., 1890, 1. XIH, 
p.109. 

!) spécimens. 

Cette forme présente des caractères aussi tranchés que beaucoup 
d'espèces admises par les auteurs. En tons cas, si l'on veut la raUa-
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cher à une autre espèce, à titre de race locale, c'est plutôt du Jfai­
'twills jawnemis Osu. qu'il convient de la rapproche!', que du JIai­
'1!fltllS inlerml'dias lIay, comme le fait M. Sharpe dans son Cat:ûoJ1W 
des SlIlnddés dn Brilixh Museum. M. Sharpe, qui n'avait pas eu sous 
les ycnx des spécimens de l'lie Poulo-Nias, n'avait pu constater, en 
clIct, que, chez eeux-ci cOlllme chez le Jlainatllô javanensis, il ya 
une ligne de plumes absolument continue qui sèpare l'espace dénudé 
situé au-dessous des yeux de l'espace dénudé postérieur en con­
nexion avec les caroncules occivitales. Cette ligne de plumes est 
même {lius large chez le Mainatus robusl'lls que chez le ;lI. j(wanensis. 
Au eonlraire, chez .le Mainallis intermediw; la ligue de plumes s'in­
terrompt avant d'aLteindre la région auriculairc, de telle sorte que 
les denx espaces dénudés sont confluents pal' leur portion infé­
rieure. En revanche, il est vrai, chez le ilJainalus robustas les lignes 
dénudées qui prolongent latéralement les caroncules ue remontent 
pas jusqu'à l'œil, hien loin de là, tandis qu'elles s'en approl.:hent à 
moins d'un millimètre chez le Mainntus jiu;anen,çili et arrivent à le 
toucher ehez le Mainalll,s palluranensis Sharpe,qui n'est sans doute 
qu'une variété du précédent. 

Quoiqu'il cn soit, il est intéressant de constater que les Mainates 
de Poulo-Nios présentenl, par rapport ù ceux de Malacca, de 
Su matra, de Java et des Philippines, des modifications du mème 
ordre que celles que l'on o]Jserve chez les l't'Iedes bronzés ou Calor­
ni:::, mais eucore plus accentuées. La taille des Mainates de l'ile 
Nias est, en effet, beaucoup plus forte que celle des Mainates de 
Malacca et de Sumatra, dont j'ai uue série complète sous les yeux; 
les pattes sont beaucoup plus robustes et le hec heaucoup plus 
puissant que chez ces derniers, et ce fait est d'autant plus digue 
de remarque qu'a priori on dcvl'ait plntùt s'attendl'e à trouvee 
des oiscaux tIe laille réduite dans uue île de faillie étendue que 
dans des îles très vastes ou sur le continent. A lcur tour, les Mai­
nales de l'ile de la Paragua ou Palawan, dont le Muséum possède 
également toute uue série, rapportée par M. Marche, sont infé­
rieurs, sous le rapport des dimensions, aux Mainates des îles de 
la Sonde, de telle· sorte qu'il semble y avoir nne dégénérescence­
du type de l'ouest à l'est, de Poulo-Nias aux PhiliVllines. 

30. CARPOPHAGA CONSODRINA Salvad. 
. . . 

Carpoplwga aenea von Rosenberg, Del' Malay. Archipelago, 1878, 
p. 220. - Cal'pophaga consobrina Salvadori, op. cit. p. 47 (558), 
n" 54. 
3 cxemplàires. 
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:; l. l\fACIlOl'YGIA MODIGLIANII SaI vat!. 

') Clllllllll.ll umliOÎw'lIsis yon RoseIlherg, 1"l'1'81. Eil. i\lll.~, p. 70. 
Mlli.'/'U[!Y{JÎtt Jludiylilll!ii S:llvadori, ojJ. âl. p. ti8 ((i()!l), n" (iG. 

!) exemplaires. 

Comme le dit M. S:.llvadori, la ,IIi/l'J'lJ[I!I!JÙt JIodiylianti pat'ait 
ètre plus grande que la :li. l'/Ililiarw de Java; d'autre part, tous 
les inllividus de Poulo-Nias quc j'ai eus sous les yeux ditTéraient 
liaI' leur coloration plus claire, tirant davantage au rouge des 
JIl1L'rOPlIyÎa. q II e l\f. ;\ [arche a ra p portés de difiél'cn tes îles de 
l'm'chipel des PhiIippilles et qui doivent être attribués il la Mafl'O­

pyyÎa tenuirostrii> Gray. Il ya donc il l'He Nias, sinon une cspèce, tout 
.lll moins une ra cc locale de MacrOJillyia bien caractérisée. 

,,,. 3:2. l'HERON NASleA SchIeg-. 

Tl'ei'on Iladca Salvadori, Ufcl'lli di SWl1alm, p. 77, sp. 'lin (Ann. tlel 
MIli>I'O rÎrico di St. lYat. di Genow, t. XIV, 1879, p. 241). - J. 
BtiUikofer, ContI'. to the o"nith. (Il .swnatm, lVotes li 'QIn the 
Leytlm Museum, iSSU, p. 75, nO 16.2. 

Un exemplaire màle, rapporté par M. Claine, appartient incon­
. teslablement il cette espèce, qui U'[tVHit pas encore été signalée à 
l'He Nias, mais qui n'est pas très rare il Sumatra, à Bornéo et à 
Bangka. 

33. TRERON (OSlIOTHERON) VERNANS L. 

Colwnbn vt!l'nans et ('?) C. IHli'iJUrea von Rosenberg, Versl. Eil. Nias, 
p. 20. - Osmol1'31'OU vernans Salvadol'i, op. cil.,p. 46 (057), no 52. 

3 exemplaires. 

34. l'REnON (OsMOTnEHON) FULVICOLLIS 'VagI. 

Oi>motreron fllicicollis Salvadori, (Tccelli di SUH/atra e di Nias, p. 46 
UJti7), nO 53. 

Un spécimen. 

35. ERYTHRA PIIŒNICURA Forst. 

A mmu'ol'His pllltnicl//'(l, Salvadori, op. cit. p. 51 (!J62), sp. 60. 

:3 exem plnires. 
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En ajoutant aux espèces qui ont {jlé l'apportées par 1\[, Clainc 
celles qui ont été obtenues antérieurement par 1\1. de Hosenbsrg' et 
M. Modigliani, j'obtiens la liste suivante daus laquelle j'indique par 
une simple initiale les nOlDs des voyageurs qui ont rencontré telle 
ou telle forme. 

L palœornis lOILgicauda Bodd. (P. jauanica Rosenh.) .. . 
2. LOl'iculllS galgulus L ............................ . 
3. Neopu8 malayensis Tern. (Aqllila malayensis Hosenb.). 
4. Spi;;(œllls alhoniger Blyth (Limnaetus albonigerSal vad.) 
5. IIaliaslur indus intennedills Guru. (II. inlermetlius 

Salvad.): .................................... . 
G. Astur trivirgatus Tem. (LopllOspi:sias trivil'!Jatus SaI v.) 
7. Kelupa jawnensis Less .......................... . 
8. SYl'nium niascnse Salvad ........................ . 
9. llIesobucco Duv(luceli Less. (XantllOlaemu Duval/ccli 

SaI vad.) ..................................... . 
10. Gecinus pllnic(!/ls Horst. ......................... . 
11. Chl'ysophlcgnw 1JI111ucc('l!I;() L'lth ................... . 
12. DentlrocojJ1H unalis Horst (Picus jlN'CIlS:WS Hosenb.) .. 
13. Jl1ig [yple" y rauuui th (J}·ll.r 1I1al t. . . . . . . .. . .......... . 
H. Mi!flyptes in/ilscatus Salvad ...................... . 
15. l'hriponax jalJensis Horst ....... ' ................. . 
1G. Sasia almol'mis Tem ............................ . 
-17. Cacomantis m.erulinu,ç SeOl) ...................... . 
18. Eudynamis malayana Cob. et Heine ............... . 
19. Centropus sinensis Steph. (CentrococcY,T; 1'IL1'ycercus 

Salvad.). '" '" .......... , ., ........ , ........ . 
·:W. A ntll1'acoceros conrexlls Tem ..................... . 
21. Trouon Ol'eSkiOH Goulel ........................... . 
'22. Pelal'fJopsis Frasel'i Sharpe ....................... . 
23. IIu{cyon coro!nawla Lath ......................... . 
21,. Halcyon chloris Bodel ............................ . 
25. Alcedo enl'!lZOîW Tem. (.-1. cristata Rasenh. ?J ...•... 
26. Ccy.t Dillwynnz Sharpe ......................... . 
2ï. ilfc1'ops bù;o[or Bodd .......... '" .............. . 
28. Rut'ystomus Dl'ientalis L ......................... . 
29. CalyptomœnavÎl'idis Raffi ............... " ..... . 
30. Caprilillllglls aOinis Horst (C. macl/lalus Roseub.) .. . 
31. Côllotalia Linchi Horsf. et Moore ................. . 
32. llinmdo javanica Sparrm .................. ' ..... . 
33. Culù:icapa ceylonensis Sw . .. . . . . . . . . . . .. . .......• 
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n.M.C. 
H. 
M. 

1\1. 
1\1. C. 
1\1. 
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111. 
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IL 
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H.M.C. 

1\1. C. 
M. 
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33. HlIPoth!lmis a:;U1Wl Bodd ...............•........• 
31. Tel'psiplw/le iwwlllri.ç Salvad .................... . 
3;j, Lala[Jf! [ailt Bodd ............................... . 
3n. Di.'w'/IIw'us l}(u·atlis(·lt,~ G. (Dicrul'lIs mfllal!ariclls Bos.) 
:n. [relUl f'yallt'll Bl'gh .......... , ................. , .. 
38. Ill'miJills ohsCUl'lls Horsf. '! Pluscicaprt hinmdinacea 

Hosenh. ?) ...... , ..................... . .... . 
39. 1f!lloterpe yrisola Blyth ......................... . 
40. Ol'iolll.'l mar/dat ilS V. (O. fi ir1pof/'ppi:; Hosenb.) ..... . 
41. DicŒUIl1 tri!lOiwsti!lt/w Seop........... . .. . ..... . 
42. DiclVWU cnl/nI II/lu Ji! L .......................... . 
42lois • Dicœwn (,/,w'1ltallllll Pry('/'i Sharpe .... , . " ..... . 
4:3, .:Ethopyga siparajn Rame:=: ....................... . 
41. fEtl/Op!I(frl p:rilJlÎa Horst. (NectarinÎa e.rimia Rosenb.) 
45. Nectarophila HIU,,~elti Tem ...................... . 
46. AlI.lhothreptl's malaccenû" Scop .................. . 
47. Cilil kopa rein phœl! icotis Tem ..................... . 
48. Arachnophilll sil1lJlle;r S. l\1üll. .................. . 
49. Arachnothera IOll{Jirostris Luth .................. . 
UO . .!Egithilla typhia drilli,,; Bp .....................•.. 
tH, ChlO1'OplÛS zostCl'OpS Vig •......................... 
52. Trachycolllus ochroceflhaills GIll. (Microse .. ocbrocc-

Ilhalus Roscob.) .... , ................... , ..... . 
;-53. B1'achypodius lIIelaJwc/'plwhlS Tcm, . . . . . . . . . . . . .. . 
Ut. Pycnonotlls pll/moslls Blylh ...................... . 
55. P!lcnonotlls simple:t' Len.. . .. . .................. . 
tiG. Jlfalacopteron magnum Eyt. .................. , ... . 
G7. Cittocincla tricolor V ....................... ; .•... 
57his • Ciltocincla melanllrfl Srdvad ................... . 
58. Cop.çyclws salllarÎ" lII/lsicus Rames ..... , ........ . 
un. Sylvia sp. (Sylvia rl/{icilla Rosenb. ?) ............. . 
60. Orthotomus cineracells Blyth ...... , .............. . 
61. Prinia {laviventris Deless ........................ . 
62. lIeniclll'US fl'ol/taUs BIytt ........ , ............... . 
63. COl'ydalla 1'ufllla V .............................. . 
64. Munia maj(t S ...................... ' . . . . . . . .. ., 
(W. Munia nisQt'ia Tem .......•....................... 
GG. Ploceus baya Blyth •....................... , ..... . 
67. Cltlornr~ chalybea alliroslris SaI vad ............... . 
68. il1aÎlIatus rolmstus SaI vad ........................ . 
69. Corvus tenutrostris Moore ...........•............ 

~I. 
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1\I.e. 
IL 
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M. 
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C. 
1\1.C. 
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:C\I.C. 

n. 
1\LC. 
M. 
M. 
1\1.C. 
C. 
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7:3. 
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Dl. 
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100. 
101. 
10.2. 
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104. 
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CIll'/lOji!zU!lfl ('01!,';{lfli'inn Snlvml .................. . 
Carpnp!ta!llt /Hul ia Hames ....................... . 
:1l!Jl'islil.:il;(lra hienlor Sl~Ofl ...... · ....... , ....... . 
][acrop!lUill JlodiyliallÎÎ Salvad. " ....... , ., , .... . 
TI'l'/'on (o.~'lInf l'l'l'on) t:/'l'iUlitS L ............ " ... . 
TI't'1'01I (Osmoll'/'I'on) Ollf.f Tom.. . ............ , .. 
'Trl.'ron (Osmolrcron) {1I.1rico!li8 \Vagl. ' , .......... . 
Tri'J'Oli (Tol'ia) llIviica. Schleg .................... . 
Clwll'op/wjls i ad ÎCŒ L .......... , ................ , 
Calœwls li icolJiu'icrl L. .. ............... ., .... . 
P01]Jhlfrio indiclls Hors[ ....... " .... ~ .......... . 
EI'!llhra p/wmiC1l1'{/ Fol'st. ... , '., ............. " .. 
Clwradrills apricarills (/lllrllS Gm.j .. ...•......... 
Chanulrius (EgÎalilis) f;eofl'royi WagI. ... " ..... . 
Tl'ingoùl{'.~ hypolcllCUS L ....................... . 
1'l'În!}a sp ............ , ...................... . 
Lill/osa sp .................... " .. '" . '" .. " .. 
Scolopll"r (f;(lllillago) sp ........................ " 
1'olanlls f'p .............•...........•........... 
ù'llll/cniul'i sp ............ , . . . . . . . .. . .......... . 
(llaNola oricl/talis Leach ...................... . 
ci l'dea ]llll'fllll'i'a L ............ , ................ . 
cl l'den illtl.'i'lIIerfia \YugI ....... , ............... ,. 
Al'dca {j(U'::;elta L .................... .' ......... . 
A l'dl.'tl saC7'(l GIll ••.••••.••.•••......••.•••.•.•.• 

A rd,~il fl/wicollis Leth .................. , ........ . 
A l'den leucopte1'li Bodd ......................... . 
A rdea j(ll'aniCll HOI·Sr. . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . •.... 
A rd,,(l, (A rde{ta) sillenûs Gm ................... . 
Grw'ulus melanu{jlullhllS Brandt ................. . 
Dendro/'!/{/Ila a/'cuata Cu v.. . ................. ,. 
Stern a Jl'lecanoides King: ....................... . 
Sterna lIwhmaw.:hen Tem ...................... . 
Ilydrachdidon jawnica Hût'si .................. . 
;1 nous stalidus L .............................. . 

-1.2i 

:.\LC. 
IL 
M. 
1\1. e. 
1\l. C.· 
n. 
1\[,C. 
C. 
1\1. 
n. 
Il. 
M.e. 
IL 
M. 
1\1. 
Il. 
FI.. 
n. 
n. 
IL 
R. 
H. 
H. 
H. 
M. 
IL 
R, 
n. 
M. 
IL 
H. 
R. 
H. 
IL 
IL 

Les recherches de M. Claine ont donc cu pOUL' rèsultat, notl 
seulemcnt de confîl'mcl'.les indications de M. de Rosenberg et de 
M. Modiglilwi, l'elaLi\'f'lllent à la pl'ésenee de certaines espèces à 
1 île Nias, mais eneol'e de permettre d'accroître de quelques numér6s 
les catalogues des Oi~eaux qui habitent eettcIJetitc terre ou qui la 
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visitent à certaines époques. Néanmoins ces découvertes ne modi­
fient point l'idée que l'on pouvait se faire de la faune de Poulo­
Nias, dont les amnités restent très étroites avee la grande tone de 
Sumatra, en dépit de l'existence de quelques formes spéeiaJes, 
races on espèces. • 

SUR LA nESPIBATlO~ DES LAHVES DE LlBELLULE~, 

p'è.r Joanny MARTIN. 

On sait, depuis les travanx de Swammerdam, que les larves de 
libellules, menan t une existence aquatique, in troc! uisent et rejettent 
alternativement de l'eau par le rectum. 

Les nomhreuses recherehes anatomiques d'auteurs plus récenls 
ont montré que cc douhle mécanisme servait non seulement il la 
propulsion de l'animal, mais encore à renouveler l'éau chargée d'air 
nécessaire il la respiration de la larve. L'in testi n tenninal est en 
elIet dilaté en une vaste chambre renfermant des hranchies tra­
chéen[ies, par lesquelles l'acte respiratoire peut s'elIecluer d'une 
façon comparable à celle des animaux brunchifères. 

Aussi croyait-on,depuis les tmvaux et les expériences de L. Dufour, 
qne les larves de libellules avaient une respiration exclusivement 
aquatique. 

En surveillant avec attention quelques exemplaires cl' « .Esclma 
grandis» que j'avais placés daus un aquarium, j'ai pu me convaiu­
cre qu'eUes respiraient également de l'air en nature. 

On peut voir, en elIet, une de ces larves, complètement immergée, 
s'accrocher aux herbes flottantes pour se donnet' un point d'appui, 
et là, dans une altitude de supination généralement, c'est-à-dit'e 
couchée sur le dos, faire saillir hors de l'eau l'exLréniité de son 
abdomen, dont les trois pointes terminales se rapprochent alors, de 
manière à constituer une sorte de tube respiratoire. 

Dans ces conditions, la larve imite absolument les procédés em­
ployés par quelques insectes aquatiques à respil'atioll aérienne 
(ranatre, notonecte, naucoris, etc.). 

Pour me mettre à l'abri de tOlite erreur, j'ai réalisé l'expérience 
suivante: 

Je plaçai (juelques larves de libellules dans de l'eau privée d'air 
par ébullition et ra}uenée fi la température ambiante. 


